
CINQ SETS ET DU CoeUR 
Poitiers - Cannes: 3-2 Les joueurs de Lecat ont su conserver la tête de la Ligue A en 
disposant d’une bonne équipe de Cannes. Mais ils on t laissé de l’énergie. 

 
Parfois à la peine, Nuno Pinheiro a redressé des balles difficiles. D'une manière générale, le Poitiers-Volley n'a pas toujours 

été à la fête en réception. Mercredi, il ne faudra pas se rater. - (Photo cor., Alain Biais) 

 

Les Poitevins sont allés piocher très loin samedi soir pour mettre à la raison une bonne équipe de Cannes qui aurait 

parfaitement pu l'emporter avec un peu de réussite même si, sur le fond, Poitiers est beaucoup plus charpenté. En 

fait, ce match s'est gagné tactiquement, avec la tête d'Olivier Lecat et le banc dont il dispose. L'entraîneur poitevin a 

sollicité ses joueurs les plus efficaces dans les moments cruciaux d'un match un peu fou. Et cette fois-ci, les rotations 

l'ont aidé à basculer là où il serait certainement passé à la trappe faute de combattants. 

 Le plus dur est à venir  

De manière claire, l'entraîneur du Poitiers-Volley annonçait la couleur en alignant d'entrée Wanderson à la place de 

Maréchal et Petrovic à celle de Zopie. Une manière de signifier que chaque place va devoir se gagner mais aussi que 

l'infirmerie est belle est bien vide si l'on considère qu'Oliver Kieffer est absent pour très longtemps. « Ce soir, j'ai pu 

faire tourner, et c'est exactement ce que je souhaitais expliquait le technicien après coup. En revanche, je trouve 

dommage qu'il faille désormais régulièrement compter sur les mêmes à chaque fois que l'on doit tirer l'équipe vers le 

haut. Je ne veux pas que les gars soient bons lorsque tout va bien. Ce soir nous savions que nous n'allions pas 

pouvoir disputer ce match à six. Je demande donc de la solidarité à chaque instant. Il va falloir répartir le leadership 

sur plusieurs têtes. » Voilà. Ça, c'est fait. La suite, c'est l'après Cannes qui a tout de même liquidé des énergies 

puisqu'il a fallu s'employer sur cinq sets. Il y a eu de bonnes choses, notamment les redressements spectaculaires 

après des entames catastrophiques dans les premiers et deuxièmes sets. Puis cette présence rassurante de 

Wanderson qui monte en puissance petit à petit. Le Brésilien pourrait bien être l'homme de la deuxième partie de 

saison. Il y a eu aussi Lopes, Petrovic et Sol accompagnés par un Nuno Pinheiro qui gagne en constance. Mais si 



aujourd'hui Poitiers-Volley occupe toujours la tête d'une poule coupée en deux parties bien distinctes, il sait que le 

plus dur est à venir. A court terme avec la venue mercredi à Saint-Eloi de l'équipe russe de Kazan en Ligue des 

Champions mais également avec l'arrivée grand train de l'objectif prioritaire, les play-offs. Pour tout cela, Olivier Lecat 

qui attend que ses joueurs « se libèrent contre Kazan », va devoir disposer d'un arsenal complet. Complet, frais et 

disposé à travailler pour le collectif. 

la fiche  

Les sets : 25-19 en 23', 27-29 en 30', 26-24 en 30', 20-25 en 28', 15-9 en 12'. 

Spectateurs : 1926. 

Arbitres : MM. P. Deregnaucourt et O. Guillet. 

Poitiers  3 aces: Lopes 1, Petrovic 1, Maréchal 1. 14 contres gagnants: Sol 4, Petrovic, 4, Pinheiro 2, Alpha 2, Culafic 

1. 66 attaques gagnantes: Wanderson 17, Lopes 10, Culafic 9, Maréchal 8, Petrovic 6, Alpha 5, Sol 5, Pinheiro 3, 

Zopie 2, Teixera 1. 31 fautes dont 23 au service. Six de départ: Wanderson (17), Petrovic (12), Lopes (11), Culafic 

(10), Sol (9), Pinheiro (5). Libéro: Teixera (1). Entrées en jeu: Maréchal (9), Alpha (7), Zopie (2), Audric. 

Cannes  2 aces: Pasytskyy 1, Tarr 1. 9 contres gagnants: Pasytskyy 4, Krou 3, Le Roux 1, Cundy 1. 58 attaques 

gagnantes: 20 Tarr, Le Roux 13, Cundy 9, Krou 8, Pasytskyy 7, Sali Hile 1. 30 fautes dont 17 au service. Six de 

départ: Tarr (21), Le Roux (14), Pasytskyy (12), Krou (11), Cundy (10), Takaniko. Libéro: Ragondet. Entrées en jeu: 

Sali Hile (1). 

sur le fil  

Un point c'est tout  

C'est suffisamment exceptionnel pour être relevé. Samedi soir, dans le deuxième set, le libero de Poitiers, Carlos 

Teixeira, a réceptionné de manière acrobatique un service canon de Cannes. La balle est repartie de manière aussi 

rapide dans le camp d'en face avant de retomber en terre visiteuse. Il a donc marqué un point, lui a qui toute attaque 

est interdite. 

Du bon Wanderson  

Il a encore du déchet dans son jeu mais, avec dix-sept points, Wanderson, Campos que chacun appelle par son 

prénom qu'il a d'ailleurs inscrit sur son maillot, est désormais l'une des pièces essentielles du dispositif d'Olivier Lecat. 

Puissant, le Brésilien doit encore travailler, notamment sa réception qui est parfois aussi syncopée qu'une samba, 

mais il promet déjà par son jeu spectaculaire et instinctif. 

Jean-Jacques Cecconi 

 

 

 

 

 


